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Fiche n° 4   LIEN ENTRE LE CONCILE PROVINCIAL  

ET LA BULLE D’INDICTION DU JUBILE DE LA MISERICORDE 

 
En plusieurs points, les Actes du Concile provincial des diocèses de Lille, Arras et Cambrai rejoignent les 
préoccupations du pape François telles qu’elles sont exprimées dans la Bulle d’indiction du Jubilé 
extraordinaire de la Miséricorde, Misericordiae vultus, du 11 avril 2015. La mission que l’Eglise confie aux 
paroisses s’exerce dans le cadre de celle que le Christ confie à son Eglise : être témoin et médiateur de 
l’amour de Dieu pour tous les hommes. « [Lors du Concile Vatican II] l’Eglise se sentait responsable d’être 

dans le monde le signe vivant de l’amour du Père » (MV § 4). 
 

Actes du Concile provincial de Lille Bulle d’indiction du Jubilé de la Miséricorde 
 

1. Catholiques du Nord-Pas de Calais, faisons nôtre la 
pédagogie de Jésus. A toutes les pages des Évangiles, 
Jésus est celui qui rencontre chacun pour lui-même, qui 
se laisse surprendre, à l’écoute des attentes et du 
chemin personnel des uns et des autres. Aux pécheurs, il 
offre le pardon ; aux malades et aux marginalisés, il 
ouvre la porte de la communauté humaine ; aux enfants 
et aux petits, il donne la première place ; à ceux qui 
imposent la Loi comme un fardeau, il oppose son accueil 
sans condition qui sait bousculer les schémas qui 
enferment. Nous reconnaissons dans cette pédagogie le 
fondement même de notre mission : être le Signe visible 
de l’Amour de Dieu qui relève et qui sauve tout homme, 
aujourd’hui et dans les années à venir.  

 
8. Cet amour [qu’est Dieu] est désormais rendu visible et 
tangible dans toute la vie de Jésus. Sa personne n’est rien 
d’autre qu’amour, un amour qui se donne gratuitement. 
Les relations avec les personnes qui s’approchent de lui 
ont quelque chose d’unique et de singulier. Les signes 
qu’il accomplit, surtout envers les pécheurs, les pauvres, 
les exclus, les malades et les souffrants, sont marqués 
par la miséricorde. Tout en Lui parle de miséricorde. Rien 
en Lui ne manque de compassion. 

 

1. Pour que les paroisses s’orientent complètement vers la mission 

5. Le pape François invite les chrétiens et les 
communautés à se tourner vers la mission, plus 
particulièrement vers les « périphéries existentielles ». 
Cela exige de notre part une véritable « conversion 
missionnaire » 

15. Au cours de cette Année Sainte, nous pourrons faire 
l’expérience d’ouvrir le cœur à ceux qui vivent dans les 
périphéries existentielles les plus différentes, que le 
monde moderne a souvent créées de façon dramatique. 

12. Dans le souffle de « Diaconia 2013 », le Concile 
provincial entend l’appel lancinant de celles et ceux qui 
sont laissés sur le bord de la route par notre société et 
devant qui nous sommes souvent démunis. Tous les 
disciples du Christ sont appelés à leur être attentifs et à 
accepter de se laisser toucher par eux. Entendons l'appel 
du Pape François d'une « Église pauvre pour les 
pauvres ». 
13. Les pauvretés sont diverses (économiques, sociales, 
affectives, culturelles...). Le Concile provincial demande 
aux paroisses de rejoindre particulièrement les 
personnes en situation de précarité et d'exclusion : aller 
vers elles, vivre avec elles la rencontre, le dialogue et le 
partage, goûter ensemble la joie de l'Évangile 

15. Ouvrons nos yeux pour voir les misères du monde, les 
blessures de tant de frères et sœurs privés de dignité, et 
sentons-nous appelés à entendre leur cri qui appelle à 
l’aide. (…)  
Redécouvrons les œuvres de miséricorde corporelles : 
donner à manger aux affamés, donner à boire à ceux qui 
ont soif, vêtir ceux qui sont nus, accueillir les étrangers, 
assister les malades, visiter les prisonniers, ensevelir les 
morts. Et n’oublions pas les œuvres de miséricorde 
spirituelles : conseiller ceux qui sont dans le doute, 
enseigner les ignorants, avertir les pécheurs, consoler les 
affligés, pardonner les offenses, supporter patiemment 
les personnes ennuyeuses, prier Dieu pour les vivants et 
pour les morts. 

  



8. Le Concile provincial demande aux paroisses de 
favoriser la relecture, à la lumière de la Parole de Dieu, 

de ce que vivent groupes et personnes dans leurs 
rencontres quotidiennes. 

13. Pour être capable de miséricorde, il nous faut donc 
d’abord nous mettre à l’écoute de la Parole de Dieu. 

 

2. Pour que les paroisses soient encore plus proches des gens 

23. La proximité est la dimension première et essentielle 
de la mission. Les chrétiens sont appelés à inventer une 
nouvelle hospitalité, à développer un style de vie adapté 
à notre temps qui soit à la fois « sortie », pour aller à la 
rencontre de ceux qui nous entourent, et à la fois 
« accueil sans condition » de ceux et celles qui 
approchent l’Église. 
 
26. Le Concile provincial demande aux paroisses de 
porter une attention particulière à la qualité de  l'accueil 
des personnes et des familles, dans les permanences, les 
célébrations, l’aménagement des lieux, y compris les 
églises, et les différentes propositions pastorales. 
 
27. Le Concile provincial demande aux paroisses 
d'inventer des rencontres variées pour y inviter 
largement les personnes et les familles avec lesquelles 
un lien s'est noué, et leur proposer de cheminer 
ensemble dans la fraternité et dans la foi. 

4. Les paroles riches de sens que saint Jean XXIII a 
prononcées à l’ouverture du Concile pour montrer le 
chemin à parcourir reviennent en mémoire : 
« Aujourd’hui, l’Épouse du Christ, l’Église, préfère 
recourir au remède de la miséricorde plutôt que de 
brandir les armes de la sévérité » … 
10. La miséricorde est le pilier qui soutient la vie de 
l’Eglise. Dans son action pastorale, tout devrait être 
enveloppé de la tendresse par laquelle on  s’adresse aux 
croyants. Dans son annonce et le témoignage qu’elle 
donne face au monde, rien ne peut être privé de 
miséricorde. La crédibilité de l’Eglise passe par le chemin 
de l’amour miséricordieux et de la compassion. L’Eglise 
« vit un désir inépuisable d’offrir la miséricorde ». Peut-
être avons-nous parfois oublié de montrer et de vivre le 
chemin de la miséricorde. D’une part, la tentation 
d’exiger toujours et seulement la justice a fait oublier 
qu’elle n’est qu’un premier pas, nécessaire et 
indispensable, mais l’Eglise doit aller au-delà pour 
atteindre un but plus haut et plus significatif. 

 

3. Pour que les paroisses soient des lieux de communion vivante 

33. « Regardons avec lucidité ce que nous vivons… les 
communautés chrétiennes … ont d’abord à montrer un 
visage d’acceptation mutuelle et de construction 
commune  » (Mgr Ulrich) 

2. La miséricorde, c’est la loi fondamentale qui habite le 
cœur de chacun lorsqu’il jette un regard sincère sur le 
frère qu’il rencontre sur le chemin de la vie. 

34. La communion que Dieu veut construire entre les 
hommes s'exprime au plus haut point dans l'eucharistie, 
célébration de la mort et de la résurrection de Jésus-
Christ. Le Concile provincial rappelle que la paroisse est 
une communauté eucharistique. 

22. L’Eglise vit la communion des saints. Dans 
l’eucharistie, cette communion, qui est don de Dieu, est 
rendue présente comme une union spirituelle qui lie les 
croyants avec les Saints et les Bienheureux dont le 
nombre est incalculable. 

39. Le Concile provincial demande aux paroisses, et tout 
particulièrement aux prêtres, de revitaliser le sacrement 
de réconciliation en réinventant une pastorale du 
pardon. 

17. Avec conviction, remettons au centre le sacrement 
de la Réconciliation, puisqu’il donne à toucher de nos 
mains la grandeur de la miséricorde. Pour chaque 
pénitent, ce sera une source d’une véritable paix  
intérieure. 

 

4. Pour que les paroisses soient des lieux de participation 

45. L’animation des paroisses n’est pas de la 
responsabilité de quelques spécialistes seulement, mais 
de tous, et de chacun au service des autres. Les 
responsables de la paroisse auront particulièrement le 
souci de faire grandir chacun dans cette conscience. Plus 
que jamais, tous les baptisés ont à se sentir responsables 
d’interpeler directement des personnes en fonction de  
leurs charismes particuliers. 

12. L’Epouse du Christ adopte l’attitude du Fils de Dieu 
qui va à la rencontre de tous, sans exclure personne. De 
nos jours où l’Eglise est engagée dans la nouvelle 
évangélisation, le thème de la miséricorde doit être 
proposé avec un enthousiasme nouveau et à travers une 
pastorale renouvelée. 

55. Le Concile provincial demande aux paroisses de 
rendre plus souvent visible le signe du service porté par 
les diacres dans leur mission, prioritairement tournée 
vers les périphéries existentielles. 

12. La vérité première de l’Eglise est l’amour du Christ. 
L’Eglise se fait servante et médiatrice de cet amour qui 
va jusqu’au pardon et au don de soi. En conséquence, là 
où l’Eglise est présente, la miséricorde du Père doit être 
manifeste. 

Dominique Maerten 


